
Les cimetières de La Roquebrou 

Avant la construction de l’église Notre Dame de Miséricorde commencée vers 1300, qui est l’église actuelle, 

il n’y avait qu’une église située dans l’ancien village de Brou, dédiée à Saint Martin et entourée, comme toutes les 

églises au Moyen Age, par son cimetière paroissial. C’est un des sarcophages de ce premier cimetière, découvert en 

1883, qui se trouve maintenant au fond de l’église. 

L’église Notre-Dame de Miséricorde a aussi été munie d’un cimetière qui occupait l’emplacement de la rue 

actuelle au sud de l’église, et une partie de la place. Bien qu’elle soit l’église collégiale d’une grande communauté de 

prêtres au XIVème siècle, elle était aussi dès le XVème l’église paroissiale des gens du bourg, la paroisse Saint Martin 

de Brou devenant celle des ruraux qui habitaient les écarts. On voit bien cette distinction dans les premiers registres 

paroissiaux, de 1623 à 1670, qui sont communs aux deux paroisses mais qui précisent dans quel cimetière les gens 

sont enterrés. Les notables, eux, étaient enterrés dans l’église Notre Dame, de même que les prêtres, et ce jusqu’en 

1776, date où cela a été interdit. 

Les protestants, nombreux à La Roquebrou dans la deuxième moitié du XVIème siècle et au début du 

XVIIème, avaient leur propre cimetière à l’emplacement de l’actuelle maison de retraite bien que les lieux de culte 

officiels aient été à Glénat et à Goulles. 

La Révolution  a été à La Roquebrou comme dans beaucoup d’autres villes et villages, le moment où les 

cimetières ont été déplacés du centre des bourgs vers la périphérie, pour raison d’hygiène. Un nouveau cimetière a 

donc été établi au bord de la Cère, en aval du bourg, juste avant les actuels tennis municipaux. Il est resté en service 

jusqu’en 1900, date à laquelle malgré un agrandissement dû à la forte augmentation de population du XIXème siècle 

il s’est révélé trop petit et encore trop proche du bourg. 

L’actuel cimetière date donc de 1900, il a été placé cette fois assez loin du bourg sur la route de Saint Etienne 

Cantalès, et est à ce jour presque complet. On peut voir sur la carte postale de 1906 ou 1907 l’école des garçons 

toute neuve, le cimetière qui vient d’être désaffecté situé juste derrière mais dont le portail d’entrée et les tombes 

sont encore bien visibles, et dans le coin à droite de la photo le nouveau cimetière avec ses murs neufs très clairs. 
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